
« Demeurez dans mon amour », dit Jésus aux disciples, càd : demeu-

rez dans l’amour que j’ai pour vous. Et effectivement, pour cette poignée 

d’hommes qui ont tout quitté et qui l’ont suivi, c’est la seule chose qui 

puisse donner sens à leur vie : demeurer dans l’amitié de Jésus de Naza-

reth, le seul qui ait les paroles et les réalités de la vie éternelle.  

Et ils savent ce que cela veut dire, comme nous le savons nous-mêmes 

: l’amour que Jésus a pour nous est toujours à la fois une initiative et un ap-

pel.  

Une initiative, car Jésus n’attend pas, pour nous aimer, que nous puis-

sions être fiers de nous ;  

Un appel, puisque son amour prend tout l’homme et tout dans 

l’homme : l’intelligence, l’affectivité, le goût d’agir et la soif de beauté. Tout 

cela, l’amour de Jésus veut le mettre à son service. C’est pourquoi Jésus 

ajoute : « Si vous êtes fidèles à mes commandements, vous demeurerez 

dans mon amour. 

Et si Jésus avait raison ? L’amour est la clef, la seule, l’unique, qui 

ouvre toutes les portes. Pas seulement des cœurs, mais de la vie, de la joie 

parfaite. Jésus nous en donne la recette : son commandement "Aimez-vous 

les uns les autres comme je vous ai aimés" qui résume, assume tous les 

autres.  

S’il n’en fallait garder qu’un, ce serait celui-là. Jésus présente l’amour 

comme un cercle vertueux : Comme le Père m’a aimé, moi aussi je vous ai 

aimés. Le Père aime le Fils. Le Fils nous aime de cet amour. Nous demeu-

rons dans son amour en nous aimant les uns les autres. C’est l’agapè.  

1 seul mot en français : aimer. Eros-sensualité, Philein-amitié, affec-

tion, Agapè-gratuité. Caritas-charité qui prend appui sur Dieu. Image su-

blime : lavement des pieds.  

Face à la dérive de violence actuelle qui s’origine, en amont, dans les 

ratés de notre société, face au refus et au rejet de l’amour lui-même, face à 

la négation grandissante de l’amour au sein de notre société, surgit le : Je 

vous en supplie, aimez-vous !  

 


